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REPUBLIQUE FRANÇAISE - DEPARTEMENT DE L'HERAULT - ELECTIONS LEGISLATIVES DU 23 JUIN 1968 


1e Circonscription : MONTPELLIER-LUNEL 


Pierre ANTONINI 


47 ans 
Professeur — Responsable syndicaliste 








Membre de la Commission Exécutive Fédérale du PS. 





CANDIDAT DU 


PARTI SOCIALISTE UNIFIE 


HS fe 





Remplaçant éventuel : 


Contrôleur des Lois Sociales en Agriculture, 
Responsable syndical Secrétaire Fédéral à l'Organisation du P.S.U. 


COUDERC 


Né à Montpellier, 32 ans 





Citoyennes, Citoyens, 


Le P.S.U. propose à vos suffrages un programme politique nouveau, POURQUOI ? 
— Parce que la population demande un bouleversement profond de la vie politique : 


Que faut-il attendre d'un tel renouvellement ? 





— Non pas des promesses, mais un programme : et un programme qui ne pourra être accompli que si les élec- 
trices et les électeurs soutiennent constamment leur député au lieu de se contenter simplement de voter. 


L'action socialiste est celle de tous: 
— Or, notre région a particulièrement souffert de la politique gaulliste : 
— Crise de la viticulture, 
— Récession des industries traditionnelles, 
— Sous-équipement scolaire, culturel et social. 
— Ces problèmes, le P.S.U. les a étudiés, dans de nombreuses rencontres-débats : car il ne prétend pas im- 
poser ses solutions, mais il s'efforce de résoudre tous les problèmes avec la participation de ceux qui sont concernés. 
— Un candidat socialiste ne peut faire d'autre äppel : il ne demande pas un mandat, mais propose une action, une 
politisation toujours plus profondes de tous, seules conditions d’une politique réellement socialiste. 


LE COMITE DE SOUTIEN 


Mesdames et Messieurs : GOUDARD, comptable, syndicaliste. SALDANA, infirmier, syndicaliste. 

| SA METRE LAGET, ingéniéur, C.N.R:S. SEGUIER, linotypiste, 

ALBERT, ouvrier, syndicaliste. LARBIQOU, instituteur. SEVRY, assistant, Faculté des Lettres. 
BARET, étudiant. MOLINO, Maître de Conférences, Faculté  SUBRE, cadre Sécurité sociale. 

BAYON, étudiant, E-N,1.A. des Sciences. TREGARO Marie, militante d'Action fémi- 
BES, directeur d'école. ORTIN, artisan. nine. , 

CANONGE Odette, retraitée, PINCHARD, ingénieur agronome. VENTRE |., professeur, 


FISCHER, instituteur. PINET Ludger, retraité. 
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Un programme politique LU 


nouveœu 





La erise de Mai est une colère populaire. La jeunesse du 
pays, ses ouvriers, ses lechniciens, ses cadres, ses étudiants, ses 
enseignants, ses artistes, ses paysans, ont tous tenu le même langage : 
« Nous ne voulons plus de ce pouvoir, nous ne voulons plus travailler 
selon la volonté des autres et pour leur profit. » 


Gelte démonstration de force, pacifique tant que la police n'a 
pas cherché à y faire obstacle, n'a pas encore changé le pouvoir. 
Mais l'exigence demeure. Elle pourra être viclorieuse quand Les 
organisations traditionnelles de gauche, prudentes et élonnées, céde- 
ront devant la vigueur du courant. Pour renforcer ce courant, le 
P.S.U., propose 


|°\ L'économie passe aux mains des travailleurs pour être à 
leur service : crédit et monnaie sont contrôlés ; les paysans devien- 
nent maîtres des produits agricoles et de leur vente. 


>) L'Université est reconstruite à parlir de ses conquêtes : 
critique collective de l'enseignement, autonomie de décision el 
d'organisation, liberté en un mot, 


3°) La culture, aussi libérée, n'est plus un produit que lon 
vend : sa création continue résulte d’une union étroite avec le publie ; 
associations et centres culturels, services publics, édilions concou- 
rent à cette coopération créatrice. 


4°) La liberté seule commande l'information : la radio-lélévision 
autonome, les moyens de presse dans des offices nationaux relèvent 
d'une gestion démocratique, qui les ouvre à tous les courants. 


5°) Pas de construction intérieure sans action internationale : 
contre la domination de l'impérialisme américain, contre la division 
en blocs, pour une construction européenne respectant le rythme 
de chaque pays, et solidaire des luttes du Tiers-Monde. 


6°) La liberté responsable commence tout de suite : comités 
populaires bien informés dans les Universités, les entreprises, les 
localités : institutions locales qui décolonisent vraiment la province. 


Cette plate-forme aujourd’hui n’est pas acceptée par tous ; 
seule pourtant elle unira bientôt ouvriers, techniciens, cadres, pay- 
sans, étudiants, enseignants, artistes, contre les appareils, pour le 
SOCIALISME dans la liberté ; cela commence dès maintenant. 


VU : LE CANDIDAT. 


Impr. J. Reschly, Mentipellier 








